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Notre époque connaît de grands changements par-
courant le monde entier. Jamais au cours de l’histoire 
moderne on n’avait enregistré un flux aussi impor-
tant de personnes déplacées et une telle crise à la 
portée aussi large exige comme réponse des solu-
tions concrètes.
Comment chacun de nous peut-il contribuer face à 
cette urgence?
C’est une question qui concerne les professions les 
plus disparates, y compris celle de créateur. Le de-
sign s’interroge depuis des années sur l’éventuelle 
contribution à offrir comme réponse à la crise hu-
manitaire: des petits pas certes, mais qui restent si-
gnificatifs, destinés à pousser vers l’avant l’efficaci-
té des interventions. En tant que discipline univer-
selle, le design est par nature capable d’intervenir de 
manière concrète et de déclencher des mécanismes 
d’avancement.
L’idée de l’exposition Identités fluides est née de la 
volonté de raconter un de ces mécanismes, pour gar-
der en mémoire que toute culture est née et s’ali-
mente d’échanges continus et paritaires. Notre sujet 
est la Méditerranée et dans notre cas nous parlons 
de l’échange Nord-Sud.
La mer Méditerranée, cette mer du milieu, carrefour 
de cultures et de peuples, dont l’exposition voudrait 
en raconter ces identités «fluides», fruits d’un patri-
moine immobile mais en constante transformation 
et dynamisme.
La narration puise dans le master Tempus 3D_ De-
sign pour le développement durable, durant lequel 
les étudiants ont été invités à travailler sur le patri-
moine et sur la valorisation. Chaque projet dévelop-
pé par les étudiants raconte et réinterprète le patri-
moine, matériel et immatériel, en faisant à chaque 
fois émerger clairement la contribution de la Médi-
terranée en termes d’échange culturel.
L’installation est essentiellement immatérielle; 
ce ne sont pas les objets, avec leur présence phy-
sique, qui racontent l’expérience puisque le concept 
de l’exposition est basé sur l’idée de dépasser l’ob-
jet afin de mieux le raconter. Trois maxi toiles ac-
cueillent la suite de la narration à travers vingt-
deux storyboards, dont chacun représente le tra-
vail d’un étudiant. Chaque projet naît d’un concept 
(toile gauche), raconte une tradition (artisanale ou 
du patrimoine immatériel, toile centrale), pour dé-
boucher enfin dans un nouveau concept, visant à 
maintenir en vie cette tradition (toile droite). Les his-
toires ont leur propre flux, un rythme qui se répète 
à chaque passage, interrompu de façon occasion-

nelle par la présence d’une onde qui «confond, mé-
lange» les cultures, les peuples, les identités, en les 
rendant «fluides»: dans ce passage, l’échange prend 
corps et cette fois, de droite à gauche, on voit défiler 
les images de ces produits fruits de la contribution 
de la rive Nord et de la rive Sud. Une fois la séquence 
terminée, le flux régulier reprend de gauche à droite 
à travers le récit des storyboards.
La seule dimension matiériste est concentrée dans 
la partie centrale de l’exposition, où, dans le cas de 
la Triennale de Milan, trois estrades de différentes 
hauteurs (symbole de la dynamique terrestre et de 
la rencontre/affrontement entre les territoires) ac-
cueillent quarante-deux céramiques traditionnelles 
en provenance de Sejnane; les vingt-deux blanches 
se mélangent aux autres noires dans un dialogue si-
lencieux, symbolisant la rencontre entre les cultures 
différentes, dans un mouvement interrompu uni-
quement par le flux de la mer projeté sur les es-
trades. Dans le cas du Musée du Bardo de Tunis, la 
dimension matiériste prendra corps, à l’intérieur de 
l’exposition, grâce aux céramiques de Ettore Sott-
sass, qui seront accompagnées par la lecture d’un 
texte qu’il a rédigé à propos de ses «céramiques des 
ténèbres». L’échange culturel est encore mis en évi-
dence dans la variation des objets exposés à Milan 
et à Tunis, où on a choisi de raconter à chaque fois la 
contribution de la rive opposée.
Pour accompagner ce mouvement perpétuel, une 
musique qui puise dans les différentes traditions 
méditerranéennes, en les mélangeant et en les réin-
terprétant, pour mieux rendre ce concept de fluidité 
jusque dans les vibrations sonores. 
Faire du design, dans le sens méditerranéen, signi-
fie mettre la narration avant toute forme de tech-
nicisme; soit privilégier la production de sens et de 
nouvelles significations, en étant conscient du fait 
que l’objet, comme résultat du processus créatif, re-
présente avant tout une valeur socio-culturelle, plu-
tôt qu’économique.
L’espoir caché de l’installation est de donner une 
nouvelle clé de lecture au public par rapport à un 
contexte local trop souvent contaminé par un imagi-
naire trompeur, qui privilégie le sentiment d’indigna-
tion au détriment de l’élément humain. L’exposition 
veut déclarer la certitude, rendue sous forme narra-
tive et sonore, que chaque culture est avant tout le 
fruit des contaminations historiques, enracinées et 
stratifiées au cours des siècles: une tentative de ré-
veiller et raviver dans la mémoire de chacun de nous 
cette prise de conscience.
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Fluid identities: a Mediterranean project.
The concept of the narrative
Valentina Frosini

Our contemporary age is being shaken by an epochal transfor-
mation, which affects the entire world. In all of modern histo-
ry there has never been such a massive movement of people 
across the globe, and the resulting crisis to such a momentous 
phenomenon requires answers and concrete solutions.
How can each of us contribute to resolve this emergency?
This is the question that concerns a variety of different profes-
sions, including that of the designer. Design has been asking 
itself on the possible contribution it can offer in response to 
this humanitarian crisis: small yet meaningful steps directed 
towards bettering the efficiency of interventions. Due to its 
nature as a pervading field, design is capable to intervene in a 
concrete way and to trigger mechanisms for development and 
progress. 
Identités fluides originates in the wish to narrate one of these 
mechanisms, being aware of the fact that every culture is born 
and fed by continuous and equal exchanges. Our subject is the 
Mediterranean and in this case we speak of the exchange be-
tween its northern and southern shores.
The Mediterranean is the “middle sea”, the crossroads of cul-
tures and peoples, and the exhibition intends to narrate these 
“fluid” identities, fruit of a heritage that is not static, but in 
continuous transformation, in constant dynamic flux.
The narrative derives from master programme Tempus 3D_ De-
sign for Sustainable Development, during which students were 
invited to work on heritage and its valorisation. Each of the 
projects developed by the students narrates and reinterprets 
the material and intangible heritage, allowing the contribution 
of the Mediterranean in terms of cultural exchange to clearly 
emerge.
The installation is mostly intangible in nature; there are no ob-
jects to tell of the experience with their physical presence, since 
the concept of the exhibition is based on the idea of narrating 
the object instead of presenting it. Three large screens host 
the process of the narrative through twenty-two storyboards, 
each of which represents the work of one student. Each proj-
ect originates from a concept (left screen), narrates a tradition 
(artisanal or concerning the intangible heritage, central screen), 
and flows into a new concept, aimed at keeping that specific 
tradition alive (right screen). The stories have a certain flow-
ing rhythm which is repeated after each passage, interrupted 
on occasion by the presence of a wave that ideally “confuses, 
mixes” cultures, peoples, identities, which thus become truly 
“fluid”: in this passage the exchange takes place and this time 
the images of the products derived from the collaboration be-
tween the two shores of the Mediterranean flow from right to 
left. Once the sequence comes to an end, the normal flow from 
left to right begins again, with the narratives told by the sto-
ryboards.

The material dimension is taken on by the central part of the 
exhibition, where, in the case of the Triennale of Milan, three 
platforms of different heights (symbols of the terrestrial dy-
namics and of the encounter/confrontation between territo-
ries) host forty-two traditional ceramics from Sejnane; twen-
ty-two white ones mix with the remaining black ones in a silent 
dialogue, symbolising the meeting of different cultures, in a 
movement interrupted only by the flow of the sea projected 
on the platforms. In the case of the Bardo Museum in Tunis, 
the material dimension is embodied, in the interior of the ex-
hibition, thanks to the ceramics by Ettore Sottsass, which will 
be accompanied by the reading of one of his “ceramics of dark-
ness”. The cultural exchange is once again underlined by the 
variation of the objects exposed in Milan and Tunis, where in 
both cases a contribution from the other shore was narrated.
A music accompanies this perpetual motion, which refers to 
the various Mediterranean traditions, mixing and reinterpret-
ing them in order to transmit the concept of flux in a sound 
form as well.
Design, in its most Mediterranean sense, means placing nar-
rative before any form of technicism; it means to privilege the 
production of sense and of new meanings, in the awareness of 
the fact that the object, understood as the result of a creative 
process, represents first of all a socio-cultural rather than sim-
ply an economic value.
The underlying hope of the installation is giving a new inter-
pretative key to the users regarding a local context that is too 
often polluted by a misleading imaginary, which favours indig-
nation over the human component. The exhibition intends to 
declare the certainty, in narrative and aural form, that every cul-
ture is first of all the result of historical contaminations, rooted 
and stratified over the centuries: an attempt, in other words, to 
awake and rekindle this awareness in the memory of each of us.
 



77

Identità fluide: un progetto Mediterraneo.
Il concept della narrazione
Valentina Frosini

La nostra contemporaneità è scossa da un cambiamento epo-
cale, che sta interessando il mondo intero. In tutta la storia 
moderna, mai come in questo momento si era registrato uno 
spostamento di persone così numeroso e la conseguente crisi 
in atto, provocata da un fenomeno di tale portata, esige rispo-
ste attraverso soluzioni concrete.
Come ognuno di noi può contribuire di fronte a questa emer-
genza?
Questa la domanda che affligge le professionalità più dispara-
te, ivi compresa quella del progettista. Il design si interroga da 
anni sul possibile contributo da offrire in risposta alla crisi uma-
nitaria: piccoli passi, ma significativi, volti a spostare in avanti 
l’efficacia degli interventi. In quanto disciplina pervasiva, il de-
sign è per sua natura capace di intervenire in maniera concreta 
e innescare meccanismi di avanzamento.
Identités fluides nasce dalla volontà di raccontare uno di que-
sti meccanismi, ovvero tenere alta la consapevolezza che ogni 
cultura è nata e si alimenta di continui interscambi paritetici. Il 
nostro soggetto è il Mediterraneo e nel nostro caso quindi par-
liamo dell’interscambio fra riva Nord e riva Sud delle sue coste.
Mediterraneo è mare di mezzo, crocevia di culture e di popoli e 
la mostra intende raccontarne le identità “fluide”, frutto di un 
patrimonio che non è immoto, ma in continua trasformazione, 
in un risvolto dinamico permanente.
La narrazione attinge dal master Tempus 3D_ Design pour le 
dévéloppement durable, durante il quale gli studenti sono sta-
ti invitati a lavorare sul patrimonio e sulla sua valorizzazione. 
Ognuno dei progetti sviluppati dai ragazzi racconta e reinter-
preta il patrimonio, materiale ed immateriale, facendo emerge-
re in maniera chiara il contributo del Mediterraneo in termini di 
scambio culturale.
L’installazione è a carattere prevalentemente immateriale; non 
sono cioè gli oggetti con la loro presenza fisica a raccontare 
l’esperienza, poiché alla base del concept della mostra risiede 
l’idea del superamento dell’oggetto a favore della sua narrazio-
ne. Tre maxi tele accolgono il susseguirsi della narrazione attra-
verso ventidue storyboard, ognuna delle quali rappresenta il 
lavoro di uno studente. Ogni progetto nasce da un concept (tela 
sinistra), racconta una tradizione (artigianale o di patrimonio 
immateriale, tela centrale), e finisce per confluire in un nuovo 
concept, volto a mantenere viva quella specifica tradizione (tela 
destra). Le storie hanno un loro deflusso, un ritmo che si ripete 
per ogni passaggio, interrotto saltuariamente dalla presenza di 
un’onda che idealmente “confonde, mescola” culture, popoli, 
identità, che diventano a tutti gli effetti “fluide”: in questo pas-
saggio prende corpo l’interscambio e questa volta, da destra 
verso sinistra, scorrono le immagini di quei prodotti frutto del 
contributo fra riva Nord e riva Sud. Finita la sequenza, riprende 
il regolare decorso da sinistra verso destra con il racconto delle 
storyboard.

La sola dimensione materica è poi assolta dalla parte centrale 
della mostra, dove, nel caso della sede della Triennale di Milano, 
tre pedane di altezze differenti (simbolo della dinamica terre-
stre e dell’incontro/scontro tra i territori) accolgono quaranta-
due ceramiche tradizionali provenienti da Sejnane; le ventidue 
bianche si mescolano con le restanti nere in un dialogo silen-
zioso, simboleggiando l’incontro fra le culture diverse, in un 
moto interrotto soltanto dal fluire del mare proiettato sopra le 
pedane. Nel caso del museo del Bardo di Tunisi, la dimensione 
materica prenderà corpo, all’interno della mostra, grazie alle 
ceramiche di Ettore Sottsass, che saranno accompagnate dalla 
lettura di una suo brano enunciato a proposito delle sue “cera-
miche delle tenebre”. L’interscambio culturale è nuovamente 
sottolineato nella variazione degli oggetti esposti a Milano e a 
Tunisi, dove in ognuno dei due casi si è scelto di raccontare il 
contributo della riva opposta.
Ad accompagnare questo moto perpetuo una musica, che at-
tinge per coerenza alle variegate tradizioni mediterranee, nel 
tentativo di mixarle, reinterpretandole, per restituire quel con-
cetto di fluidità anche in forma di vibrazione sonora.
Fare design, inteso nella sua accezione più mediterranea, si-
gnifica anteporre la narrazione a qualsiasi forma di tecnicismo; 
significa cioè privilegiare la produzione di senso ed i nuovi signi-
ficati, consapevoli del fatto che l’oggetto, inteso come risultan-
te del processo creativo, rappresenta prima di tutto un valore 
socio-culturale, piuttosto che economico.
La speranza sottesa dell’installazione è dare una nuova chiave 
di lettura ai fruitori rispetto ad un contesto locale troppo spes-
so contaminato da un immaginario fuorviante, che privilegia 
il sentimento di indignazione a discapito della componente 
umana. La mostra intende dichiarare la certezza, restituita in 
chiave narrativa e sonora, che ogni cultura è prima di tutto una 
risultante di contaminazioni storiche, radicate e stratificate nei 
secoli: un tentativo quindi di risvegliare e ravvivare nella memo-
ria di ognuno di noi una tale consapevolezza.
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